
L’amour est ce rapport 
Qui concerne aussi bien l’homme que Dieu, 
Bien que notre science 
Ignore cette relation. 

Car l’amour est savouré, 
Mais son essence incomprise. 

N’est-ce pas étonnant, mon Dieu! O mon Dieu! 

Les raisons de l’amour 
Me revêtent de leur essence, 
De l’habit des contraires ( 2 )  
Tels le présent et l’absent. 

L’Etre même de Dieu 
Est fondé sur l’amour, 
Lui qui voit en nous comme en Lui, 
Sans que nous soyons principe d’analogie. 

Pardonne-moi, ô mon Dieu 
Mes propos sur l’amour, 
Car je m’exprime parfois 
Pour Te rendre grâce! 

Sur le même sujet, je déclame les vers suivants : 
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J’ai aimé mon être essentiel 
De cet amour que l’Un a pour le Deux! 
L’amour ainsi engendré 
Est naturel et spirituel. 
Mais il est aussi amour divin. 

Des paroles de lumière et de guidance, 
Au sujet de l’amour, 
Te furent révélées 
Dans les paroles du Coran. 

Tu m’as interrogé 
Sans toutefois que je comprenne 
Sur quel amour, sur quelle raison 
Devait porter ta question. 

L’amour a un principe 
Que vérifie ma science, 
Sauf l’amour du Seigneur 
Qui n’a pas de second. 
L’amour a un principe 
Mais il n’a pas de fin, 
Sauf l’amour naturel. 

Deux amours que tu ne peux décrire 
Une fois que tu as savouré ce qu’ils sont tous deux. 
Car ils ne peuvent subir 
N i  f in  ni déficience. 

Le terme de l’amour chez l’homme 
Est de réaliser l’union : 
L’union de deux esprits 
Et l’union de deux corps. 

Mais vouloir pour terme 
L’union au Miséricordieux 
Ne  peut être que l’effet 
D’un pur sacrilège ( 3 ) !  
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Aussi l’excellence de l’amour 
Est-il l’effet de l’Excellence! 

Si je demeure incapable 
De me Le représenter, 
Mon âme ignore alors 
Celui que j’a ffectionne ! 
Car Sa représentation 
Est assortie de preuves ! 

J’ai composé les vers suivants toujours en relation avec 
ce thème : 

L’aimé de la passion, c’est moi, 
Si vous saviez! 
La passion est ce que j’aime, 
Si vous pouviez comprendre! 

Si vous discernez mon propos, 
Louangez Dieu pour Sa magnificence! 
Prenez-en bien conscience! 

Qu’ont donc ceux qui m’entourent 
A railler mes propos? 
Puisqu ’ils demeurent incapables 
D’en saisir le sens! 

Pourquoi sont-ils aveuglés 
Par ce que je laisse paraître 
D’une manière si patente 
De I’Etre bien-aimé? 

Je n’ai aimé personne de cette création! 
Non certes, si ce n’est moi-même! 
Allez-vous donc comprendre! 




